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Les fleuves de l'ocean
Par Philippe Morel. Illustrations Antonie De Groot

1 Du fait de leurs positions respectives par
rapport au Soleil, les regions polaires et Celles

äquatoriales ne repoivent pas la meme quantite
d'energie par unite de surface äquivalente. En

transfärant une partie de l'exces de chaleur
tropicale vers les poles, les circulations atmos-

phärique et ocäanique permettent de redistribuer
efficacement l'änergie solaire et de räduire les

contrastes climatiques.

2 Circulations atmosphärique et ocäanique sont
intimement Hees. Les vents dominants entraTnent les

eaux de surface au travers des ocäans. En raison de la

force de Coriolis (la force centrifuge due ä la rotation
terrestre), ces courants tournent en gänäral dans le

sens des aiguilles d'une montre dans l'hämisphere
nord et en sens inverse dans l'hämisphere sud.
Bien que leurs caractäristiques comme le däbit,
l'orientation et la vitesse puissent localement varier
assez fortement sur de courtes päriodes, ces courants
sont tres stables sur le long terme. Ces väritables
fleuves dans la mer atteignent des vitesses de plu-
sieurs kilometres par heure.

3 En profondeur, lä ou les vents n'ont plus d'action,
ce sont les differences de densitä entre les masses

d'eau qui jouent le role de moteur: les eaux «lourdes»

(froides et saläes) plongent et s'ecoulent au fond des

ocäans, alors que les eaux plus legeres (chaudes et

peu saläes) remontentvers la surface. On parle ainsi

de circulation thermohaline. A l'ächelle du globe, cette

circulation ressemble ä un grand tapis roulant qui

parcourt les mers. Une moläcute d'eau mettra quelque
1500 ans ä boucler le circuit.
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4 Un des courants de surface les plus
connus est le Gulf Stream, qui prend sa

source ä la sortie du golfe du Mexique
et vient s'äcouler le long des cotes

europäennes. II est nä voilä 4 millions
d'annäes environ suite ä la fermeture
de l'isthme de Panama. Bien que

connu de longue date, ce courant est
väritablement ätudiä pour la
premiere fois en 1770 par Benjamin
Franklin. Alors administrateur des

postes amäricaines, ce dernier
cherche ä räduire les temps
que met le courrier ä traverser

I'Atlantique.

Antonie De Groot etudie ä la Haute ecoie des arts de Berne.
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